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11. nw iud fut élu coDMUler iftu»iotp«l à 
IttiioCM 11|T ^ifui e» 1874 PeQdent Mpt 
MM m «  fSB ^I oette fenotiea.

^ C « | ^  le 7 Owier liMt, U taienU partie du
.^ *S !^ 2 S S !S le  portNreal à U prMdeacé

II n i quriUoxle 
M W  tnoeiMHer k  oortv <ie M Riebaré V 
!Î.M«l-de-^le. Comm o’eet le premier »ré»l- 
dent qui meurt dant rexerd(T6 <te ten fonc- 
Uoftâ Ott voudrait doimer une certaine solen- 
lütéieeeobMiaH.

Le» gardes de Parie, les sapeurs-pooipiers, 
at kw» Im  BMdiMu d« lâ 

PÜU aeaLuteraieot aux obsèques.
Ob prétend mOiue que ces dlepo^itions fc- 

raieat l’objet d'un lucldoDl euUe le <JouscU 
■ muntetoal «t îe Préfet do la Seine qui i ’y 

fuserait approuvé en cela par le ’üùnislrtf 
ritttéricur.

«CABËMIE RQMIES

l*»i^  t> iûcMàlyre. ^  L’acaiiéuiie a pro- 
cé>lé i  l’éfeoUM •̂wn •eftdémicivn libre < la

Um . iV.«10aml)..
I.»^ure 11 .*)
Loot» I*aBs> J,; *o n

LVl»(rttoa est renyovëo au iô avi-il i>r 
citais. '

L ’Affaire Labruyére
^^«utulM» da Pré»ide»t Tovté» contre 

dM jourmaux
Paris* S< décembre.— M. l'auté»?, urtaident 

l(»U neuvième chnm)>re, doit deiiUuder l'aU' 
lori»at;on uu ministre de la Justice, de pour
suivre plusieurs jwirnauxqul «UMient criU- 
què eoa attitude dHUs l'afftiire de i.abruyère, 
Üuc-Quert-y, iîrécoire.

Un citu ^rtic-.'liéremenl, dans ies couluirs 
Uu pahtlA, \'Bvleii\ Vlnltyinsioe^ni, coiome

On vait combien il a eu lort, pui^qu'aujour- 
d'hui l'afTaire eerait ceilaineuioiU classée ou 
aurait abouti.

Le mémo gottdarme a dA p*rieu)euter arec 
Cboquel qui At «rrivè au pfesuytôre vers 
onze heures »l îBaktuit, avee un atr fébrile, 
^ur entrer aMtfré la coaafgse, diaant qu’il 
avait abaoMBMBt besola de voir Mar»seaux 
pour aifaire de comuicrce, un travail qu’il» 
•valent entrepris en compte à ̂ lui.

üOMBso U es8U7 * un refui. ClK>qu«l atten
du environ une d«mi*beun i  i» porte quo 
N^ftcaax sortit. QuaB<l P le vil, il le prit 
sAa le bra» et s’cnfbnci ave» lui Aaos in  
cdh diiert éa cimetière,xjù Iî» enrentuntong 
Mtretien & la suite duquel Mareecaux rentra 
•U presbytère, tandis que Choquel prenait 1» 
direction de la maison de son ami.

Mais ce qui confirme le pluL ______
le parouet dans sa conviction de tenir les 
coupables, c'est une preuve matérielle «les 
plus accablantes.

Xo6 lecteurs se rappellent <ju» lors de la 
découverte dn crime, les mutflstrats '̂étaient 
saisi d'une poire et d'un morceau de pain 
portant l'empreinte d'une mitclioirc.

L instruction a fait mouîor ces enipreiotcH, 
Or, il résulte d'ttf) examen utlentif de il. le 
docteur Castiaux, mé-lecln-li'gi'»le. que cc 
moutaye esL lu reproduction parfaite de la 
mflchoire de Cboquel.

Ce sernit donc co dornier qui aurait mangé 
tnndis que son coiijpignnn, plu« rusé, n’uu- 
rall voulu prendre <jue ia gwppo Je raisin, 
donl on a rotronv*'* le squclelt<3 sous 1;\ table; 
ce qui txpliquerail <'noore comment il se fait 
qu'il n'y avait qu'uu verre do ?ali.

M. le docteur Clastlaux a exam’nù assez 
longuement los deux détenus dans leur cel-

Gabrielle Bompard à Nanterre
Pari», Si décetubre. — liabrielle Homçard 

est partie hier soir pour la prison de Nan- 
terre. C.omme elle a exprimé le d^sird'Otre 
traïuférét; à la uuûaoa centrale du Ctorinont 
f S »  V wiWr sa peîno, Me fTenr! Robert, son 
•flM«t.a‘»st«)iar«éd» p(é»ealeru>« rtfUiHe

n ^ t  f f iT s n  T è U s n ÿ h iq t iM
IMum cêrr4*9ttdaittt ipéeUatm

pré«ü
fandis que Mareicaux reste reotermô ea luî- 
mème.

aaisvell« d «  ee  dr«M<
Xous avions appris el nous avion* tn, no 

lecleurs on devinent la raison, qu’uoe voi 
aine de t'ésar Marescaux avait été tellement 
saisie de l'avreslntion de son voisin, qu'elie 
en avnit penlu la raison. Taot <fu'on a con
servé IVspoir que co n’aurait élé qu une af
faire de queJcjues i'nir:̂  i>our qu'elle se remit 
de KA gronde émotion, nous n’en avions pas 
parlé.

Mais Hiijourd'Itui qn'on a été forcé de la 
conduire à l'asile de Builleul, jwu» n’avons 
pim de raisun» pour taire que M8e Sainléger,

Am

No^l, trois iHmnétes femines ont élé accostées 
n  retour d» la mettse de minuit, par deax 
militaires ivres qui se sont mis à les malme
ner. L'une ft’eile», n» pouvant m débarrasser 
<4u »oldat OrifilB, s’est mise & crier au se. 
ccan. Son jnari »st aci-oura et a saisi <JrifrtO 
i  i» fM t»; ttaia c«lui-d, dégainant, a Meesé 
Ms«i sérieusement au front une des trois

ta  MaUon central» d» Loos -  Comme 
nous l’uvons dit, li  diroction du servlco pé- 
nlUnliaire, par ordre de M. Conàlans, va 
lenter un essai d-j régie par l'Etat pour le 
ti*kvail manuel des oélf n̂us de la maison 
eenlrale de Loos.

L'Etat deviendra son propre entrepreneur 
général et aura des sous-traitants pour cha
que genre d'industrie.

Ce ovs-tème permettra de décharger annuel
tement le budâel d'une cinquantaine de mille

verste et/re»;udHh» le dos deut aulres coup» j ^  \>i.lmrand, préfet du Nnrd, qui 
a**e*gr»'«. 0  ■ ' "

f i n  Ulf OVNOAftVB. -  Nice,
2# décembiv. — -V 'l'yurrellob-les-Vence, uu» 
nxes'e&t produite enlre des gendarmc!>elles 
ouvriers Iravalilant au cbeuiLa do 1er de 
Qnsse ft Nke. Les gendarifies assaillis à 
coupe de pierre ont fait usage de leur revul- 

— » - - e  blessé.Ua ouvrier a été tué e

Nouvelles Etr&Bgèm 
t »  IttÊ R T E N  ITUIE

Rôui'-;,- ^  <«»e(nbre. — A Milan, il r.-pn

P«r»onael adminiitratif. — lioua>m. — 
Sont nommés ; 1' contrôleur à lloubaix, M. 
Chrisostûme Tillier, qui était e«tr<Sleur à 

‘ Rsspron: conlnlleur-adjoîBt i  Blanc-

UM aÿitaUotf «pissante parmi les <

La police a arrHé l^i i>ersonne& et «pouce a ar 
) élraovceN. •!>» surexcitation est 

euasMe. ■ •____
R E N TR é 4 9 m  c z a r c w i t c h

décembre. — .V la 
pTMTe iaftasU^ç la Czarine, (e CzarewKch

! Ua du»l. — Tne reuconUe à i'épée a «  
iUeu hior, aux environs de Paris, «ntre M 
( Raoul (jiiMbourg, aneien directeur du Théâ- 

de Lilie, dirocleur du Théûtr» Municipal 
... N'i 

jilHù 'Voili'.
son ! premier e&i{agc)ucnt, M. de WoifF a été 

! atteint au cou d'uue blessure que les méde- 
onl dôclacée sans gravitô.

»•. I>B

C rim e d’A scq  j
L'instruction d« cette affaire continue à 

être poussée viçfoureusement et. puisqu» 
noua n'avotu nâ  pris vis &'Vis de la familie 

I taenlpé 1 engagement d» faire
convaincue . 

fRW I* «a i»  «Ul* le» roupablei de cel odieux 
attentat.-

Hier, M- Legranir Jugo d’bMiritction, 
fait comparaître eu son cabinet plusieurs i 
M IM  i"®* ÿMMM» AiaiMar »»m _
rubrique a cnarge: car toutes Teurs diposi- 
Ü«» »»nt «a «tfet défavoraidM aux deux dé- 
U«us. U *  pMS mportantas ont été < elle» 
qu» BOU» avons déjé relevées br r̂eBMOt lor» 
lU Bota» «aqiiHe personnelle et que nous 
allons r»M ler.

Tout d ttlK)rd, i? Juge iixt uct«i 
Fatil Uroui«re,d Ascq, »\ uui M. 
lia# a dit, alasi ^ue arnu r»von» 
itlu il i  sas outils, i 
via qua 0» a» pouvait être que d . _____  .

Mi^<.voua à ia culpaUlM d» Mar»soaux «t
ipiSi un iautuent d'IiésiUtioa ^  bUlios *

— ^  iM>iU toujours ceux qu'oa combl» de 
biaarims ^ui r»«Unt ingrate. <iua»t i  «)» û,i 
« t d » l  aMaBtat.o« vMU 0ux: c* $mt bten 
9uje a»ai»... lea» disri»a d» plus.

A M. Dronlem, e'esl M. Manr> jouratUicr. 
M i a auccédé daéi 1» oaJMa»t du jug». C« té- 
S S b «al venu eoafimer, c» «u» iu>us avoas 
dil. «u» le diBB«adw 14 eoaraat, U a» trouvait 
• - -------^ -M S loa  Çhoquel »»t»atré«t

^ a » s  ^laaatari»»
J'un» f a à K  c

M
né»Ua|« atUq«», U.

______________ïliA ïJïS S
E m  il  *  fnm in
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R O Ü B À IX

CONSEIL MUNICIPAL
.'icance d'f 'JO dëctètih'9 (tuile} 

la»(ruvil«»w pablbiue et heaaiL-arlit 
M. Heyndrickx donne lectur» d'aae iet^e

.‘ralt eoineidcr avte 
lte aaBée »«olair». 

le balaUlon m

clam» U m p^»»loB du
ixjdiSfon d» la 
SI. Wm»rn. -  
ar»k»4llpa»r
M. Htniitriekx.— La nouvelle loi mllitair» 

l»s créatm» suoe»»alv»» d» «oclét.;# d» gyor 
istlMfOiBt 1» baUlfion »eolaire.
M. wUlem. — C>ui donnait cependant à la 

jaunes»» un petit élan patriotique.
M. l>eslon)i>»» préooni»» la création de »o- 

ciétàlde |^mna»tiqoeB.
M. M'sflne voudrait iniek .. ..................

bataÎBon B l^ re  fut atirlkié A )» Société de 
g>-mtfhstiqueLa Roubalsienn», pour l’aider à 
subvenbraux pupilles.

Divers»» voix. •»’ C'»»t une tout* autre pro
position.

rsoat, U e«t entondu que 1» batailkm 
era supprimé.
Cett» pronoeition esl adoptée.
M. l)M»Ue voudrait savulr comment e>l

miASiuQ (|ui foiictiount' aujourd'iiui.
M. LàrgiUiérv <lùclah) voter contre l'article 

UO, fouiuitures alussiques aux b>>ursi«trs de 
l'instllu^ou de Nolre-i )amc doe Viuiolr«s -  
parce qu'il ne v*>nt |ms qu'on svl>veuUonnc 
un ent>eij(a«DitiDl qui nuuvro pâ» ses portes 
ù l'inspection.

^  Le Consoii aiourne une deiMaJe de cré
dit puur k  création ùituubuix d'un >' 
de tangue urai)».

I. ensemlilotle la 4e «ectiou — •>l.l ju fr. — 
mis aux voix est udopl/'.

CaltrH
M. Lepers, d'uao f.içun y -iiÿralf, doclare 

qu'il vote conlro toute subvention a'ini- 
porte quel culte, parce que U IILre-peusée 
n'est d’aucun cnltc. .Vci’order une ludemnlié 
à un cutte quelconque, c'cst obliger i  payei 
celui qui ne croit pa. comme celui qui croil.

M. l>cbachy. -  11 y >i trois vicaires ai 
SacnK:«ur, autrefois U n'y cn avail que 
deux.

M. Yinclion. — .\. la üu de l'annoe der
nière, it y en avait trois, el il en Cst resté

M. Debucbv estime que lo montant des in 
demniti':> de logement aux ministroi du culte 

agéré.

maisons luxueuses.
M. Ueyndrictix. -  UU ! v< 

reprocher leur luxo.
! pouvez

M. Debuchy. — Un lover de üOi) fi____
c'est du iuxe : los ouvrier» ont-ils un loytrd» 
0(0 francs •

M. Hendnclix. — On ncpcul prendre 
au sérieux de pareilles coniJ>arai8Qns.

.y. WlUcm constate qu ancun vicaire., 
logo au presbvt '̂re d.d ijte'Elisabuth, itlor» 
qu'il devrait en’loger quatre ou f*~ *

M. Gustave Legrand. — I/!8 
bion troj^tits. D ailleurs, c'est 
chez M. nitlcui de s'en prendre 
aux vicaires.

M. WlUem dépose uue proposition tendant 
a faire examiner par les Jre el ie commis
sions üi le nresbylére de Ste-EUsabetb puiit 
loger de» vicaires, 

ld. De^Ue déclare voter coatre toute la 
cinquième section el contre la proposition de 
M.VüleOj.

Celle-ci eal rejeté». La 5e section, U, )IX) fr 
mise aux voix eet adoptée.

A dopté »a u  ob»«rVBttuns le» Ce {fêtes pu
bliques 1 Î K ,^  fr.) ef 7o‘sccti#îl  ̂(dépenaes 
imprévues 6,UUO fr.)

L'easeiable de» dépenses oixlinairoa est 
adopté,

M. le Maire propose d'en Unlravec 1 
auiourd’hui.

11. Uriet prodose de terminer lundi.
La pluparl des cooaeillei's de ropposîtion 

se lèvent el s'apprêtent pour partir.
M. Tiers. — Nou» votons trop de millions à 

l'heure.
M. \Yatine. — Je sais des assemblées qui 

cn votent encore plus que nous.
M. Tiers. — 11 ne füul pas imiter les 

vais e.xemple».
La séance est lovée â dix heures quarante-

''‘ wince lu«di ■■»,) à ; h. lf?

lire de Mlle»-Cbangemeut d« . .
— M. (iuargualé, cunuutssaire do police du 
deuxiéuM arrondissement, esl nommé 
missaire de police classe» à Cambrai.

M. (iuargualé a passé denx années f»e(ile- 
ment dans notro ville. 11 v laisse la réputation 
d'un fonctionnaire intellfgent et dévoué, d'un 
républicain convaim-u et qui a su s attirer la 
svmpathle tant de sei colb'gues que de nos 
cbncltoven».

! A cee titros nous rogrellon  ̂vivement son 
départ.

Acold«At ru» des Loagues-Hale»;^ -  La

d»s institutrices stagiairas : il réclame l'in- 
vtomnité ouiiipiéte de résideace, alor» qu'ii» 
n'en ont que la moitié. La commission ne 
ueut lâùe druit à cell» requête; aU»a»Ume 
qhe la ldi a nettement définilei charges de la

Indiention» lé<«ant, que conformément 
gales.

M- Tiers propose de maintenir l'ancien 
cla»semenl.

M. Il«vndrlckx expllq âe >iue la chit l̂fica- 
tiOB de l'E'uil a njJdméTanclen élit de cho- 
»é« ; or, la ville doil respecter la loi.

M. Tier» Insiste. Cest toujoun dè» InstUu 
t»8r« ancisns qu'Ü parle.l] raoportequ’l! eli»- 
t«U ua contrat pour Us rnitlluteurs qvi 
Mktent 4 R>.>ubaix en 186?. UCdnseJl de 1 »  
a maintenu le classemaat. .lu fond 11 b ' s'agi 
qne d'une très b'-gére nugincntition tous fe

Il«vndricki. — J» réitondrai & U. Ti»rs 
c»t4 me tantôt fc M. Uegalle: ai vons aviez 
prdaanté votre observation I la commls ŝion, 
non» l'anrions étudiée.

M. Tinchott. — Au aurplus, U faul noter 
que le» aitaations ancienne» tont 
et que aous ne r»c«von8 plas 1»» 
d» lubvenlion d» l'G^t.

M. Briet. — Ne pourrions-aon» pa» Am»tlr» 
un v<j»u pour qu’il a» »olt plu» »nvo;é que 
4Ai insU^urs Utulalr»» et non dea staglai- 
n » Aui fie p»uv«nt vivr» à ftoubalt f

JC Uayadrkkx. -  Mai» oa aou» onlév» ks 
ttMklre» poor non» envoy«r d«» »tagialr»sl

U. V ia»^». ~  Il »»t hor» A» Aoot» que les 
st»glair«» sont iéUê n y  U nouv«Il» loi ; mais 
e'tll na fnn d*ordr» ÿèmal ; kou» n» pouvons

DdO» envoyer d»s stafAlrat.
“  Briet — Comme conalutioB à la lettre

. . UousBolle sst toiulwe en sortant de chez 
•Ile hier aoir à cinq Ueures el s'est brisée ia 
Jambe.

LeméJecia<{ui aété appelé de suile lui 
donné 0«a prem ers sjias et ensuite l'u fait 
transporter & l'Hôtel-Dieu.

Il«c»&«»m«atde» chevaux et d«» pigeon»
voyag»tt¥». — L» mair» de ia vUle de Hou
baix rappelle aux propriétaires de citevaux 
etde pigeons vo/ageura, ainai qu'aux prési
dents des sociétés ivolomboplùts» de cette 
ville, qu'ils doivent faire à la mairie, « avant 
le ler Jaavier prooUa n $, |a déclaration obU- 
gatolre prescrite par 1«» lois sur le» réquiai- 
lions militaires.

Les retardaUires sont passJjles d>ine 
aoaaade vanant da 00 à jOOüir  ^

NAorolofl». -  L'hipica civil vient d» 
l>ordre la duyan^e de »»« pt>o»ioattaires, la 
dam» Cath»0ae Grimunpont, décédé» biar à
l'A ifoJ»»

‘ Dlusda wuns. eu, ........... j  —
Cb«Mod»sC^-

Tapag» taiarieox. -  T̂ odredi vers ü lt. lt«

dsne PttUoia^ Mejrsr, M eaa, esimretiére, 4e- 
Msaraat rae MMBta, a- 17, ja l es ^igaaH 
«a'aae (mmm» B a ^  êaphs, S  mm, ■Wai » r  feneM («émAK dswearant atéM» ra». avail ).hié 
des vitres ebes elle.

se aoat rsados sar ka li»ai pour f
^^ÏÉMnS^àérardf avaH ece*«ianaé aa ranen- 
Msmaat de IW p*rsooB«i «srlron.

Un nwinarlrt aMédweeéeoatteens.

Db» ümmm sass aansMl». — Vendredi vtrs 
» hMiea Aa aeir m m t Cny. yeweel dans la 
Uraad-Bm a M  r » ^  f«r k wibmU Krwat Par- 
res, eaber«i»r. O ra n d ^  1V7, ee M a a a i «e e» 
que des fsiMKM entrées eü« Ui prise» de 
boissoa et B» voAlaleat pat payer le» eMaoremS'

AeeiAeet oaa»* par I» veeelB». — ü* aeelA»B«
ipr> w«toe re* peeïeiM »* 8*1 |É»ee

tr le» ouTtiM» sans uavatl A» PétabUs-
____at Prouvost torépel. — Nous avons reçu
de U Cbambre syadieslu Joi oavriera imprimeni-s de Roaltais. une sominü de vinul fraoes desttnéo 
anx ouTriers sans travaU de RUblisseoient Ch. 
ProaTost'̂ erépel.

Chroabtt»» oolombopbUa. -  Dlnaacbe 31 dé-ceaibro aeu Ueti la première expostllon de piceone 
voysaearsau sièije dell Société \6 Pigeon Soir. 
êUblli cbai U. Desrou-iseaux. rue PeUart. 4<J.

Leasajetsexpoateappartenaleutaox pigeonaiere 
d ^ M . JfarisMl et Desrousesaax,

M  a surtoat romarqaé une saperbe colleettoa do 
Marlssal et plusieurs écaiUés à M

Anjourd'hui*. denxiéme espotiliüu de pifloons 
.ovs^ors de lü beures du matiu à G heurea du

Les sujets «xposés appartiendront à U)L César
»itoo»»»aax et Waavarbeeq.

Combat de ooqs. — Aujourd'hui aura lieu U 
rendafs de^|Mtrti« MuUiei, ebê  J.-B. DeSruus

Société de boulan|;erie <La Prévoyante»

üoulangerie coor)éraHvo dos llcatreura. a dis'ribuô 
soo pramier(llTidcado qui s'éléve é 18 pourcent, 
pour trois mois d’opération. L̂ -i aoctélatrcs ont ̂ -(é 
uaiime*. érôlicilcr les aditiiniklralours pour leur 
évuueaMut et lour bonne gesUon.
La soeiété a dêbaté le premier septombre avec

siéuo social. Uraud’itae, 9*. estainiiiet Catrici'.
(ii'dre tlki j,)ui- ; AUiicaUon ù la Cuinmî .-iion ud- 

awistralire. ~  Oiieslk>as üiversee.
Lu Cv

B. — Cjiitruirumciil A cc quo i
__de persoiHies, l:i Société mü so coiiip'Mc })iu
•jSflusiTement de reiitrcuri, toute i*cr<üiiii') tiabi. 
l uit llant'iiix pout on fuiro pai tio smw aucun ver- 
seiueatpréjiaid''.

Partie de coq». — .M. Louis F«ulix, osl>a- 
retier, à la iJrasaerio du Moulin, n- Ü', in
forme les aniatours qu’il f-’ ra Jouer, demain 
limancho, un belle partie de coqs contre la 
Société de chez Calonne.

pu
S U C C È S  M É R I T É

vouloir, cfsi pouvoir : Si cel b 'Wiao 
-iliistrer sou nom, c'cst <iu'U l'a voub 
fte Kiaud invuntoisr d’uu vuvou uni>iuo 
Hi1olu(tlie pai'toul, la cbusc s'ospIii(Uti ;
0 fl trouva cu Fru.iec. on trouver allleur» 
JQéufiise)] paia des parfuiMs Hii’ilJcors ? 
<anlpree pivduit, c'trsl futile cbose,
> TOC avantiî e ii plaide sa cause.
>1 blancliit la i>euu, cbaruic l’oduul.
»ur sou lavabo, c'esl à qui l'aum.
Xuis flagorucrie et sans artiQco 
- I  faiii l'avoufr, en tuu'i’ justic’.
Rnfla dans co siéclo où loat est meilleur 
aien n’est vrai ijae lui, Bavou cn:lianl'.-ar t 

il. R*fTniyit}( d rintente",- <hi ro„,ji

T O U R C O I N G
La rdflam«atatioa du (ravail dec aduKd» 

— Nou» cruvüDs être utile aux ouvriers en 
reproduisanï l’avis quo nous avyn» déjà in
séré bier, relatif à l'enquète par voie de 
queetioanaires i  btq ”  '  ‘ 
oommission parlemeni

» La commission parléinenlaire rliargée 
d'étuH»r les projets r.'Jalifsù la réglemontu- 
tlon du Iravail des ouvriers adultes, a décidé 
qu'elle se mettrait en relations directies avec 
lés oavriers el les luitrons alin de connaitre 
les sentiments des inléress<'s sur cette grave 
question.

A cet effet, des questionnaires imprimés 
seront déposés juequ au 5 Janvier prochain, & 
l'Hdtel-de-Villâ. Bureau du Secrétariat et te- 
nns & la dhiposlUon de» ouvriers, patrons, 
inscrits sor la Uitle électorale municipale, qui 
désireraient ftire parvenir leurs dépositions 
A ladite eommUslon.

Les exemplaires «eront également déposés 
au siège des syndicats ptofesslonnels.n

SoirA» musicale. — La société des Orpliéo-
Qisle» (Crick-Siks) se propose d'offrir a *...
membrea honoraii-es uoo soirée musicale a 
ft concours d'arltsios de talent.

Cette soin'e aurail lieu dans le courant ., 
janvier ù l’Ilôtcl-de-Ville, grande salle dê

:«rclc du Pet!t-( :liâ-

SaUiespourooatrefaçoo.—M. Uuvigneau 
commissaire de i>oUce du arrundissomont 

procédi’; sur les réquisitions (le litul

fsience et biscuit 
Des saisies analogues ont été opérées dans 

plusieurs aulres de notre région.

ïjalns-Saens, sur los eAvois de Home 
l'ne erreur s’ost glissée dans le dernier 

alinéa, qui en pout changer le sens. Nous 
croyon» ndle de reproduln; cet aliéna rectiUé.

<n M. Charpentier a utilisé dans sa sympho
nie plasieurs thèmes populaires. Quand ils 
maikiBentde distinclion,l’aQtenr sait adrol- 

le» ràltncber à l'art él«v<̂ , par des re
cherches Inattendues, par des finesses de haut 
goni.

elMca». — Lea aieurs .Fuies V..ii»Kei___
) des

AoadAiai» d» maalqae. -> I^ plae» de pro- 
f»»seur de clarinette el oelU de professeur de 
violon aunt vacantes. Les i>ersonn»H dési- 

Au po»«r leur candidature, aont priéesil]./;..*....;... u
,-iti  

Jaeqô»».
L»» Bdhéàons seront r»çd»« jnsqa'ai 

J a n v i B r . __________
W A T T R E L O A

ffi>A brM f v /  rira fê derniêr 
Noos apprsoon» avee une Immense satis

faction «rue M. Benard, coianlftaalre de po- 
lk», A Watitelo», vl«ot par décret ministériel 
d'élr» élevé ior plae» à la truiblème classe de 
-------- “ '11.
...........jrause nouvelle comble dejoie tou»

t»» républlcAia» d» WaUrelos, mal» jotte dans 
ia conrteraattoale» dchus réiiciloonalr»» ^ui 
aiteant «ncore en majorité i  \n mairie.

Kh blaal qn'en pen»ez-voa», m»asleui 
Polkt »t Rimo 1 Hien. vous qui dUif 
bien : «Si M.le Préfet a ledMü de le nommer 
d'offto» qn’il 1» aomme, qnant A bous, nous 
aons y <>ppomM% de toute» no» force» f 

On*»n dOeâ^n» M. 1» Maire, vous qoi dl- 
aia» A M. 1» PN^t : < Donnat-non» nn autre 

-----  » t }» TOot proBMti qu’il anra 1m

Oh oui le vrat mol» vou» l'avez pa^sé sou» 
sileac», mai» hélas vous n'étes pa» seul a 
Wattrelos et d'autre» citoyens se sont em
pressés de renseigner la Préfecture. Vous 
avez reçu un soufllet, tant mieux I 

Vive la République I Vive M. le Préfet I

iouaoea é Roubaix, ont arrité lea Domnôs JaU» 
Deeotiguie», 17 ana. né at domieilM i  Koubaix, 
•eorges Demazy. 17 ans, aotgueur, oéet domioitié 

é Ituubaix.
Tous deux éUieiit porteurs de calé vert do provĉ

.. Prudboe>Castle » amarré bassla d» la U » 
rin». Un uuvrier, le sieur Auguste Receveur, 
âgé de iô ans. s'«st )>lessé assez grièvement 
à la jambe droite on lomiianl surla pont do 
ce navire. Cet ouvrier a été transporté à l'hô- 
pliai.

HJldg froid. — Hier uiaUn, âaix heures et
------ - la p îea a trouvé coacbé prés de la Ualk-
abri, le nommé Louis btelin, 04 ans, ionmaUer. 
aansdeialeile fixe. Cet homme, qui était riide de 

' a élé conduit su poste eeatral do pglke, où

T  .'T ’r  . T  .TTI

uiuu, eu vjue, sur une aaaire asses emnrouu- 
lée, dans laquelle des petites iiUaa de lit. 11 
' ans s« seraient raconté qu'une lille de 18 
...J, nommée A ..., aotaellement à l'htipilal, 

lus aurait mises en communication, dans des 
cbami>res de deux estaminets, l'un situé 
liasse ot l'autre rue des Oyers. avec un 
sonnage d'une grande ville voisine. iClle fai
sait entrer les petites QUes sous le prétexte de 
poser pour un artiste et s'empressait de se 
retirer en les enfermant avec le personnage. 
Quelque temps après, les enfants sortaient 
chargé* de friandise;« ol avec de l'argent, sou
vent une piéco do dix francs. Tels sont los 
racontarsquicirculentdans la rue delà Hul- 
loterie. La police s'un ost émue et. de l'en- 
<iuéte ù laqueUe ello sVst livrée, il résuUo que 
ces faits sont oonsidéralilement grossis cl 11 
eut même probable qu'aucune suile n'y sera 
donnée; car, ainsi quo nuus venons de le

u sont des racontar.-i d'eulants.

mis au préjudice do Mlle .Vndré, r 
belta lüK.

-  Les siouvs Léon Willemot, ‘i 
na'uvre de maçon, demeurant rue des Tan
neurs Tù, el J.-B. Lapailio, ûU uns, cliauUeur, 
Piacc Jacquart trouvant que le charbon 
coûte Irop cher actuellement j)our ctiauifer

Arrestation. — Mlle lliittiua Tbiêbaul. 10 . .
-------- - ' ...... - .........  du Bomdoau U, a ctv

1 l’incul|iali()ii 
|>rtjudice dede couiplicilô dau* le vol c

M. Alexandre Crelcl,

LE NORO
4 'i^ lx . ~  Sociélé du Sou des Kcoles 

laï'jiies. — Une distribution de vêtements aux
enfants pauvres fréquentant les écoles___
munales uura lieu aujourd'litii dimanelie '28
décembre.

i'iue de . ........................... _
poQs, calei.'ons cl brassières seronl ainsi don-r

t dix pantalons, autant do ju- 
eronl ainsi don-r 
t éléves pauvTCBnés parla Société du Sou — . .^ _____

dont le Iravail et la conduite & i'école ont été 
satisfaisants.

Toutes nos fétidtations aux niombres du 
(Comité du Sou des Ecoles luiques.el en parti
culier H M. (iulbal, président de ladite So- 
ciéU5.

Facrhen. — Un tcrritdc acoidont a failli 
arriver dans cette commune dans la nuit du 
‘jO au ?7 courant. La famille Bourghelle, 
comprenant le pére, la mère et trois enfants, 
a'étaU couchée dans sa chambre où, con
trairement à l'habitude el en raison de ia 
température, un fen arait éié allumé. Que 
l'on ait laissé ie foyer ouvert 4n se couchant 
ou qu’ii y ait eu vice de cheminée, 
mencemenl d'asphyxie s'esl manifesté, el 

l’intervention Au frère du mari qui, pas

accident grave serait survenu. Ün des 
fautsest assez dangereuaenioal malade.

Arm entière«i. — Chale ticnidendelle. — 
Hier matin,vers »ept heures troisquarts.quel- 
ques jeunee écoliers s'amusaient A gllssci 
dans la rue liambetta en atlondant l'ouver
ture de l'écule laique de lu rue dî  Lille.

.V un moment donné, l’und'eux, Louis Cai- 
cnet, Â gé de <louze ans et di-ml, ])i>r(Iit l'équi- 
libre cl tomba si rniilheureusement qu '' 
fractura la cuisse gauche.

Ayant élé Iranfl̂ 'rtê chez s(>s paronts. 
mourant impasse Suint-Xieolas, 81. le pauvre 
enfant reçut lo» soins do M. lo docteur Prud- 
bomme qui, après l'avoir pansé sommaire
ment, le üt conduire rl'urgenrv ù i'hùpital.

( 'om iiie « . — Un commeucetuent d'inceu' 
die s’esl déclaré dans lo tissage mécani<iue de 
M. Ducariu. Deux métiers ont élé endom
magé». Inertes sont évaluées à WJ francs, 
couverts par l'assurance.

ün ignore les < auses de cet incendie qu i.. 
été ra^demenl éteint par les ouvrière de la 
labrique occupés à travailler.

— Jeudi, vers sept beures du soir, .... 
meule de iin et de paille d'une valeur de mille 
francs, appartenant à M. Isaac Deimotte, 
cultivateur éSainte-Margncrlte, a été laproie 
desHauimes.

I^s dégftts sont converls par la Compagnie 
Générale d’assurances. Ce sinistre doit être 
attribué à la raaiveillance.

Au liameau de Salnto-Marguer.te les racon
tars vont lear train et la police a aussitét ou
vert une enquête qui aboutira, nous, l'esné 
rons û faire déoouvrir et arrêter le coupable 
que la rumeur publique déaigne.

Les pompier» de Sle-Marguerite se sont 
rendus mattre» du feu après deux heui 
trcvait.

Secll
M. (iuiliemin, substitut _ ..
nouveau Juge d'iastruction, est descendu i  
Seclin pour commencer une enquête sur un 

i bizarre qui s'est produit dans eette

l'asile des enfants abandonnés et se mariait. 
Kile apprit biontiSt ( e»t-ce plus ou moins 
vraif), qje lers d» son entrée dans

lajorité.
Or, quelques farccsrs, au couraat de oette 

histoire, firent tous lears effort» pour la per-

naire, majeure A cett» époque.
C’eet sur oetto donnée que la brave femm». 

qui e«t aujourd'hui mér* de famlüf, a d»- 
mandé I» conoonrs de la ju»Uoe pour rantrer 

possession d'un bl»n peut-Atre imaginaire.
LeParqutt. dans son enquéu d'hier, a'a 

rion troavé coaoaraaBt 1» bien fondé de oett» 
n>clamaUon »( U »»t probable qa'il n» sera 
donné aucun» sait» * laffair».

PAS-OE-CALAIS
bassin houiller du Pas-de-Calais, iusqu'au 81 
janvier. M. Basly, si M. Déprez est élu séna
teur, posarail sa candidature au siège légis
latif Uissé vacant par celle élection.

A ce sujet, on lil dans Io :
M. Basly ne perd pas de temps. Arrivé bi<>r soir 

ici. il oowinenoe dis demaiu sa csmpaatto ùlecto- 
rule en vae do l’élection légisUtive qui aura Ueu si 
M. Déproi!. le dcpulé aeluel de la première cir- 
eonacrU>ti'̂ n de Bétbune, eat élu aâÜMr le 4 
JuBvkr.

1 eruU quo l'ancien député «oclaliato de Paria 
. décidé à fain cette campajfue électorale ««ti- cipée parce qu’il a appris quo co siège législatir. 

non encore vacanl, eal envié par plusieurs hoaimes 
politiquot et aotamment par M. Üoumur, ancien 
dî pulé do l'AlBue. actuellement chef de cal>iuet de 
M. l'loquct.

Plusieurs aatrm eandidatarea soi-ialisles locales 
so proiluirout éu<tloincat au momeot roulu.

ious scmt.le A l'on ajoulo foi ù l’article 
publié par notro confrère paris ca Le Teints, 

Basly a commencé sn campagne trop 
t qu'il aurait dû attendre avant de le 

briguer, que le siège de député occupé par le 
sympullilque et dévoué M. André Dépiyz soit 
devenu vacant.
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I*”Ll. . . ______ . „
Vaupaemel fut poursuirie pour vol'  -...... ... —

•mant, Léou 
ômpiicUÔ. 

bier devant te tribunal,

de trois c
Sa&réÏTdViWaM! t̂ 7î eM̂ ;■p/ar ■cô»'ÿic«é!'■

Cette alTaire est venue bier devant te tribuna . 
Aprùs l’audition dea léinuins, M- iiouiUon, sabatitnl 
du procureur do la Képul>liqae. a proooocé aa ré
quisitoire très élo<|nent dans lequel il a demandé 
an tribunal de so montrer iodulKsnt pour la jeans 
Uarie Vanpaemel et de punir tréa séTûremenl sa 
contraire I^n Dubar.

ApréH les piaidoieHea de M* Werqain fik pour 
.Vfarie Vanpaemel etde M'Brackers d’Hugo poar 
Léon bubar, le tribunal se retire en chambre du 
conseil d'oû, anr^ itne deinl-boore de dé«t)értttiüw. 
il rentie en aéaace aree an Jugoaicat aeqailtaat 
Léon Lliibai' et i émettant Marie Vanpaemel à ses 
parents.

Abu» d» conflance
JeaiifM Anadic, % ans, somnambule, esl prére-

quatrième pagu d'un journal de LiUo qu'une dame 
MiiHel 6lait décédée é Londres, laissant une fortune 
considérable et qne k-s liériticra éiaienl priés de se 
fjire eounaiu-e. Marlel avait une lante, MrtSe eu 
IHU en Angleterre et il penüuit <iur e’èlaU sa pa- 
rWo/inJ était mftrt/*. I! lea dâawefies
oécessuires pour routrcreu posecysion d« rbéritage 
hrésiiniè, mais ue .̂ achaiit à qoi n'adrcaecr, >1 vint 
a Ijlle conHuIter une sDmnam'xilc.Jeanne Anacbe, 
demeurant boulevard do la LilMrlé. tti.

(k:Ue-ci. après quelques cxpUcdtious promit de 
fairo les démarches nécessaires el se Üt remettre 
dnqaantc franos cn invitant Martel â revsnlr 15 
Jours |.lu. • •

M.-.rtd lui donna les mOle franc* demandés. 
Mnie bientôt la somnanihuU écrivit au plsigoaut 

en lai raisant espérer k succ>'<s et lui faisant use 
nouvelle demande d'argeuL llelte foia la somme 
ôtait plaa forte : 11 s'iigissaitde trois mille francs.

«Juslqae temps aprù.<. MarUl ne recevant ^us 
aucuue nouvtijM. api«rit que Urne Anacbe était 
partie p<>ur Marseille. Il déposa une plainte an 
parquet et fit arrêter la prévenue. (Jette dernière 
eat eoKtasaaés * S ans de priaon st '& fr. d'amenAe. 

Rix» grav» A HaUuin 
bimaacbe deml<>r vers onse heures du sdr, k 

J.-B- Ducoulombier, Uss»-ur, demeurant ‘ 
'* • ^naitcbezMi ' 'Hallui», retournait cbez M avec plusieors de aes 

lis, quand k nomuté Itidiard Haas, Al aus, oa- 
ier do lerme, ayant déjà subi uuo condsiunatiou

é prendre u 
e de quel.......................... T i  li'i

Kl es s'élança sur Ducoulumbicr, un c<)utMU-poi- 
gnard à la main et li«i eu porta un violent coup è 
répaul̂  droite. Aux cria du blosté, plusieurs |̂ r- 
aonuss secoururent et enguèreot uoe 1 <tte avec 
l’agresseur qui cootlausit i  frspper aree son o»a- 
tean et avait bleseé le sienr Lucien Vandsaae A 
Mpasle druilo et dsas le bas-venlre. Après unu vi* 
govrouiü réaistance, Khes (ut mis daus l'impuss  ̂
biiité de nuire et uu lénioia, le sieur J.-B. Duplst, 

tinserand. lui enleva son cuutssa. Daas la
.....  prévenu a reçu quelques contusions i  la
fîgure qui n’ont d'silknrs ancune gravité.

A l'audience il déclare avoir porié des coupa parce 
qn'U était ponrsutvi par Dueoulombier, ee qui est 
compléteaient fanx. Ce dernier n'a pn «heore ra- 
pnndra son travail A esnse de la bleasars qai l’ea* 
pik ê ds se servir de son bras drott Kehard 
iUass est eoadamaé à « moU 4* Priaoa et 1« tr. 
d’amende.

Iceroqoario»
Le tribeaal condamne ensuite A l«t a»oU Ae pri> 

. >a «( Mfraaes d'smaatfa, leaoniréNiailasLaaii- 
lette pour eecroqaeries. 11 es préeeauit ebes pla- 
sieurs aubergistes de mjtre vilk en dieeutqv'il 
attendait dee marcbandisee devant lui arriver ia> 
a»sm«siit.
lyerdhialre, il h  faisait accompairaer par k  Ao* 

I. pois arrivé à iM^aii^ll
. . . ----  'u nae eer*

__________aes «SKitaBdlMS. II
parvenait ainsi A sa fatre reateUre de l'ergMt.

- L<puineUes' *

mestique de la
l'aubergiste en disant qu'il lai maaqnalt v

-------------- arreslstion I........ .......—
lt passer ponr k  flOeol du commissaire centrsl 

qai ne l'a pae empérbé d’étre arrété et eea-

pour abss de eontenee. — Louie I>esalll7, 4 fltois 
pou val et vafabeadoce. — i.-A. Fiâmes, t bk^

i&en’ pf.îe 
_ . - - noue conseil-

|)i'jdiiit,^Muaïlés qu’ile recon-

. ........I ui^cul «t qu'iU te rcc
leurs clients.

TOVS LKS C.iFÉS 
Kxifior l'étiquette snr la bouteUle 

TRILLES Prèras. à Perpiguau-Pyréuées)

Tribunal Corroctionnel de Lille
U  tentativo de suicide du BoU d» 

Boulogne
Nos lecteurs so rappellent (tue le 1(1 oclobre der

nier, une jeune «Ue. Marie'Vanpaemel. de 15 
ans, demeurant rhes soe pmaiits A Roubaix, rue 
d'Üalie. voBlait fe suicider au Bois de Boulugue

A tirant un coup de rerulver é la tempe, parea 
.. aoo amant l'avait abandonnée.
Uue eaquéie fut ouverte par ie parqaet at Uarie

......• * ‘ -----uivle pour vol d'une somme
envin« su préjudice de sa

J

t


